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À petits pas
    vers plus d’humanité...
Face à l’actualité, on peut s’interroger sur l’efficacité des diverses déclarations, conventions et char-

tes qui jalonnent les chemins vers la liberté, la justice et l’égalité dans 
le monde. Aucun de ces textes ne semble respecté. Pourtant, tous sont 
indispensables. Ils portent l’expression d’une volonté, d’un objectif à 
atteindre, et servent de référence contre les manquements aux princi-
pes qu’ils posent. Leurs mots tracent une route et sont souvent le fait 
de visionnaires, en réaction à des situations intolérables, pour conduire 
à d’autres comportements plus conformes à nos aspirations. Ni le res-
pect ni l’équité ne sont inscrits dans nos gènes. C’est notre mémoire 
collective et nos expériences personnelles qui les forgent. Notre nature 
nous pousse plus à la colère qu’à la sagesse, et la grandeur d’âme ou 
la noblesse de cœur sont portées par l’expérience et transmises par 
l’exemple qui les incarne. Tant de vœux pieux sont restés lettre morte, 
tant de mots charitables ont couvert des exactions pour tenter de les 
exorciser. On peut alors’interroger sur le chemin parcouru par l’huma-
nité pour conduire son destin. Le monde est maillé de cessez-le-feu, de 
trêves, de moratoires et de traités qui l’engagent à s’élever au-dessus 
de sa violence naturelle pour éteindre des vengeances inassouvies, et 
écouter les voix de la sagesse. C’est souvent pour pallier nos défauts 
que nous cultivons nos qualités. C’est ainsi que sont nées la Conven-
tion internationale des Droits de l’enfant, la Charte des Nations unies 
et bien d’autres... Ces textes symboliques sont des balises posées sur la 
souffrance par des voix du passé pour qu’on ne puisse plus dire qu’on 
ne savait pas. Au résultat, même si on compte sur l’évolution des men-
talités pour avancer, seuls les écrits ont constitué des cliquets anti-re-
tour face aux régressions, ou rendu imprescriptibles les crimes contre 
l’humanité. Ils sont l’expression d’une autre écriture, dont l’esprit se 
transmet depuis des générations par la prière pour exprimer notre as-
piration à mieux vivre ensemble. L’humanité s’enfante dans la douleur, 
et ce sont parfois les fruits du pire qui sèment les graines du meilleur. 
Cruelle ironie de l’histoire, en signant l’original de la Déclaration uni-
verselle des droits de l’homme et du citoyen en 1789, le roi Louis XVI y 
a écrit de sa main la mention légale « accepté pour être exécuté ».� n

« Ce sont parfois 
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